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Octobre - Novembre - Décembre  2016 

 
 

 
 

 

Sous le signe du Royaume de Dieu, 

Renouvelons notre espérance ! 

 

 

 

Bien Chères Sœurs, 

 

 

Les mois passés depuis le dernier numéro des Nouvelles Internationales sont riches en 

événements pour l’Eglise et pour notre Congrégation. Pour la plupart des Sœurs, ce fut le temps des 

vacances, retraites annuelles, professions temporaires et perpétuelles, entrées au noviciat, etc. Pour les 

autres, ce fut la continuation de la mission dans le rythme habituel du travail pour le Royaume. Pour ce 

qui est de notre famille religieuse, mon partage avec vous portera sur deux grands moments : 

 Le Congrès international sur l’Education – Worcester, U.S.A. (juillet 2016) 

 La visite régulière dans la Région du Congo-Ouganda (septembre - octobre 2016). 

Même si apparemment, ces deux temps forts ont été vécus par un nombre restreint de Sœurs, ils 

concernent et engagent l’ensemble de la Congrégation des Oblates de l’Assomption. 

 

1. Le Congrès international sur l’Education – événement historique pour les AA et les OA 

Du 17 au 27 juillet 2017, les Augustins et les Oblates de l’Assomption ont organisé pour la 

première fois un Congrès sur l’Education. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Il s’est tenu dans un cadre naturel merveilleux, près de Boston, où nous avons découvert 

l’histoire (depuis 1901) et le dynamisme de l’activité éducative de l’Assumption College – renforcée 
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par la présence de la communauté des Augustins de l’Assomption. Monsieur le Président, Francesco 

Cesareo avec son équipe nous ont offert, à la fois, un chaleureux et rafraîchissant accueil ! Thank you 

very much !    

 

Je tiens à remercier les initiateurs de ce Congrès d’Education à l’Assomption, le P. Richard 

Lamoureux, Sr Claire Rabitz et le Frère Jean-Michel Brochec qui ont eu le courage de rêver grand 

pour nos deux Congrégations. Quand en 2011, nous avons commencé notre mandat de supérieurs 

généraux, le P. Benoît Grière et moi-même, avons découvert le projet et trouvé nécessaire pour 

l’Assomption, de concrétiser ce beau rêve. Notre défi à tous : garder et développer l’esprit de 

l’Evangile et de l’Assomption dans nos établissements, dans le contexte socio-culturel de notre 

temps. 

 

Aujourd’hui, malgré la rudesse du chemin parcouru, nous ne le regrettons pas, au contraire ! Il 

est merveilleux de voir comment les uns sèment, d’autres cultivent et arrosent, et d’autres encore vont 

récolter… espérons, une moisson abondante pour le Royaume de Dieu.  Merci également, à l’équipe 

de préparation et de coordination (P. John Frank, P. Richard Lamoureux, Sr Claire Rabitz, Fr Jean-

Michel Brochec, Sr Christophe Cotraud) qui depuis 5 ans a déblayé le terrain avant d’arriver à 

l’essentiel du projet !  

Pendant 10 jours, avec leurs collaborateurs laïcs, les Frères et les Sœurs engagés dans 

l’éducation à travers les quatre continents ont partagé leurs expériences éducatives. Je suis enrichie par 

la mosaïque de visages rencontrés, établissements, réalités, expériences. 
 

A la fin des travaux du Congrès, les 60 participants ont formulé leurs convictions et leurs 

orientations. Elles sont recueillies et synthétisées dans un Document de référence qui va inspirer les 

Projets éducatifs des établissements dont les deux Congrégations ont la charge. Il a huit chapitres : 

 

I. Connaître le but de l’éducation chez le Père d’Alzon 

II. Annoncer la foi chrétienne dans un établissement de l’Assomption 

III. Eduquer dans le monde d’aujourd’hui 

IV. Vivre l’esprit de famille 

V. Etudier à l’Assomption 

VI. Enseigner à l’Assomption 

VII. Accueillir à l’Assomption 

VIII. Former les étudiants à la solidarité et à la responsabilité sociale  
 

J’encourage chaque communauté éducative sous la responsabilité des Oblates de l’Assomption à 

en faire son outil d’inspiration et de travail. 

 

Quelle est l’importance de ce premier Congrès pour l’éducation chez les OA ?  

                         Une nouvelle vision et un nouveau souffle. 

 

L’histoire dira, surement, de quelle manière ce Congrès va marquer à long terme le 

processus éducatif de nos Congrégations et dans notre Congrégation. Je voudrais souligner quelques 

aspects qui me paraissent importants :   
 

 Le rappel de nos fondamentaux en matière d’éducation :   
 

- L’enracinement trinitaire et christologique  

- L’importance de l’anthropologie chrétienne – lieu de la rencontre de l’homme moins 

religieux et de l’homme blessé par la vie  
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- Le but de notre mission : éduquer et évangéliser à travers l’enseignement et le témoignage de 

vie.  

- Le rôle de la formation intégrale de l’homme et de la femme capables d’être debout et 

d’assumer des responsabilités dans la société  

- L’accueil des différences – l’ouverture œcuménique, interreligieuse et interculturelle 

- L’engagement social auprès des plus démunis, etc.   
 

 La joie de nous découvrir davantage en tant que famille éducative OA et en tant que 

famille éducative à l’Assomption. 
 

Il s’agit d’une famille éducative étendue à différents rythmes de développement soit 

sur chaque continent, soit dans le même pays.  D’où, la nécessité d’une plus grande 

communication et communion à tous les niveaux ! Et cela, au sein de la même école, entre les 

établissements assomptionnistes, en général et ceux des Oblates de l’Assomption, en particulier, de la 

même région, du même pays et avec la Congrégation. Si nous voulons avancer avec une nouvelle 

vision et un esprit renouvelé, nous avons besoin d’unir nos forces et nos compétences, et cela dans un 

véritable esprit de famille où chacun a sa place et son rôle.  
 

 La complexité des réalités éducatives de notre Congrégation.  
 

Elle se situe, au moins, à deux niveaux :  
 

-  celui de la structure d’organisation et de gestion :  

a) La direction des écoles, orphelinats, etc…  assumée par les Sœurs, en Afrique et Amérique 

Latine. 

b) La Tutelle des établissements scolaires avec une Déléguée Oblate, en France (Europe).  

Dans les deux cas, la mission est vécue en étroite collaboration avec nos éducateurs laïcs et là 

où c’est possible en collaboration avec nos frères assomptionnistes.  
 

- celui du contexte socio-culturel-politique bien différent qui influence ou affecte 

profondément la manière de proposer les valeurs chrétiennes-alzoniennes, comme le 

fonctionnement.  

Cela nous demande des décisions courageuses à court et à long terme. J’affirme mon 

engagement et celui du Conseil général en collaboration avec le Conseil de Congrégation pour 

encourager et soutenir : 
 

 La formation (des Oblates et des équipes éducatives) 

- Former des Oblates avec des aptitudes pédagogiques pour transmettre et pérenniser notre 

esprit et notre projet éducatif en Assomption.     

- Formation chrétienne et assomptionniste des chefs d’établissements (soit pour les anciens, 

soit pour les jeunes) et des professeurs au sein du réseau ou de la Tutelle.   

- Tenir présentes les qualités requises : esprit d’équipe, adaptabilité, ouverture d’esprit, 

vision.   

 L’animation et l’évaluation 

- Notre Congrégation est à la veille du Chapitre général. Il est nécessaire que nous puissions 

analyser notre manière actuelle de vivre l’apostolat de l’éducation et faire des propositions 

concrètes au Chapitre général de 2017.  

- Veiller à la mise en œuvre ou à l’application des orientations du Congrès d’Education et à 

son évaluation périodique. 



4 

 

- Constituer une Commission éducative OA-AA au niveau de chaque région/pays avec un 

planning des rencontres, thèmes, intervenants. Si possible, prévoir une conseillère 

régionale chargée du suivi.   

- Là où c’est possible, et en collaboration avec nos Frères AA, créer des aumôneries 

assomptionnistes. 

 La collaboration en réseau 

- Créer des réseaux au niveau local, régional – à l’heure actuelle de notre évolution, c’est 

absolument nécessaire. On ne peut plus rester seul avec sa réalité ! Nous avons besoin les 

uns des autres !  

- Favoriser les échanges d’expérience (professeurs, élèves), jumelage entre les instituts en 

Assomption au niveau national et international.  

-  S’enrichir mutuellement de l’expérience en matière de la Protection de l’enfant. Dans ce 

sens, nous les Oblates, nous avons un travail sérieux à faire dans nos établissements.  
 

La méthodologie appliquée au Congrès serait à reprendre dans les contextes particuliers de 

chaque école : «  voir-juger-agir », formation intégrale visant l’excellence, mais aussi formation aux 

valeurs chrétiennes. L’éducation à la foi court le risque du minimal.    
 

Comment créer un esprit de famille entre le corps enseignant et les jeunes en formation ?  En quoi nos 

élèves/étudiants pourront-ils être des agents responsables de la société de demain ? La responsabilité  

dans nos sociétés en crise et le sens de solidarité dans nos sociétés assoiffées d’intérêts personnels sont 

des éléments qui pourront orienter les initiatives OA sur le terrain.    
 

Face aux violences et divisions dans nos sociétés,  comment préparons nous les jeunes  au sens de la 

cohabitation pacifique ? A la gestion des conflits et au vivre ensemble interculturel ? Nos écoles n’ont-

elles pas quelque chose à leur apporter dans ce sens ? Je crois aussi qu’il faudrait chercher comment 

privilégier le travail en réseau de nos établissements AA/OA avec des orientations pratiques qui 

répondent aux défis de notre monde là où nous sommes.   

 

Quelle transmission du Congrès ? 

 

 Le « Document de référence » est important (à Worcester, les participants y ont beaucoup 

travaillé). Néanmoins, l’esprit avec lequel nous allons nous l’approprier et le vivre l’est encore 

plus !!!   
 

C’est nécessaire et important d’avoir les orientations éducatives assomptionnistes générales. 

Cependant, l’esprit avec lequel nous allons faire l’application et l’adaptation dans notre propre milieu 

de vie reste décisif ! A nous d’envisager comment favoriser le dialogue entre les nouvelles 

orientations et le Projet éducatif de chaque établissement. Nos Congrégations seront là pour aider 

les communautés éducatives des différents établissements à évaluer cette mise en application.  

 

Je suis convaincue que s’il y a un changement de mentalité à opérer, il devrait commencer par-

là: le renouveau de notre esprit ! Nous visons haut mais il faut commencer par le vécu quotidien… 

afin que nos choix et décisions personnels et de la communauté éducative soient inspirés et marqués 

par le Jésus Christ de l’Evangile et par l’esprit d’alzonien.    
 

Ce Congrès a été un moment de fraternité et de communion entre les Augustins de 

l’Assomption, les Oblates de l’Assomption et nos amis et collaborateurs laïcs. Par notre présence, 

celle du P. Benoît Grière, Supérieur général des Augustins de l’Assomption, et la mienne, tout au long 

du Congrès, nous avons voulu exprimer notre appréciation, encouragement et engagement. A la fin 
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du Congrès, nous nous sommes mis d’accord sur la transmission commune du Congrès dans nos 

établissements sur les quatre continents.   

 

Puissions-nous continuer à resserrer nos liens et à nous laisser inspirer, les uns les autres du 

Maître par excellence, Jésus Christ, jusqu’à ce qu’il soit formé en nous tous ! Puissions-nous devenir 

de plus en plus des disciples, des éducateurs passionnés de la rencontre de l’homme et du Royaume 

sur les chemins du XXIème siècle !  

 

2. La visite régulière dans la Région du Congo-Ouganda – le contact avec la réalité du 

Mystère Pascal au quotidien 

 

Comme vous le savez déjà, durant un mois et demi, avec Sr Marie Madeleine KAHAMBU 

KAMBUMBU, assistante générale, j’ai effectué la visite régulière dans la Région du Congo-Ouganda. 

A cette occasion, je tiens à remercier chacune de vous et toutes les communautés qui ont prié pour 

nous. Nous avons bénéficié largement de votre soutien spirituel et de votre amitié fraternelle.  

 

Sans rentrer dans les détails spécifiques de la visite, je partage avecvous quelques raisons de 

joie, de préoccupation et d’espérance.  

Le 8 Septembre 2016, à Butembo, j’ai eu la joie d’accueillir définitivement dans notre famille 

religieuse neuf Sœurs qui ont fait Profession perpétuelle. Dans la même célébration, cinq Sœurs ont 

renouvelé leur engagement d’Oblate de l’Assomption après 25 ans d’amour et de fidélité à la suite du 

Christ. Ce fut une belle et longue célébration suivie de la fête en famille, en présence du pasteur du 

diocèse de Butembo-Beni, Mgr Melkisédech SIKULI PALUKU, de nos Frères Assomptionnistes, de 

nombreux prêtres collaborateurs, des laïcs « Amis des Oblates », des membres des familles de nos 

Sœurs, etc. 

 

Ensuite, nous avons continué avec le Chapitre Continental d’Afrique qui s’est tenu à 

Musienene, du 11 au 18 septembre. En esprit de foi, de communion et de service humble, les membres 

du Chapitre ont partagé et discerné sur le comment faire vivre aujourd’hui le charisme des Oblates de 

l’Assomption en Afrique et partout dans le monde où nous sommes appelées. 

 

Le 1
er
 octobre, à la Maison Régionale des O.A. à Butembo, les Assomptionnistes, les Oblates 

et les laïcs participant au Congrès de l’Education aux USA ont fait la transmission de leur expérience, 

des travaux et du Document de référence. J’ai été impressionnée par le sérieux, l’intérêt et 

l’implication dans les débats des 90 délégués des communautés éducatives de nos établissements.  
 

Pendant ma visite dans nos communautés de Musienene, Butembo, Vuhira, Goma et celle de 

Sr Mado à Mangina et Béni, nous avons pu expérimenter la vie de nos Sœurs et de la population au 

jour le jour. Sur ces lieux, nous avons une grande concentration de Sœurs. 
 

Elles vivent dans un climat continuel de guerre et d’insécurité. La région du Nord-Kivu est 

anéantie d’une manière organisée par le massacre de sa population et par la famine. Les cultivateurs ne 

peuvent plus se rendre dans leurs champs et s’ils le font, ils y sont tués. Les produits s’abîment sans 

pouvoir être récoltés. Tout est imprévisible. Tout peut changer vite et à tout moment. Les gens 

continuent leur vie… ils vont au travail, au marché, à l’école… et puis, tout d’un coup arrive 

l’information d’un nouveau massacre ! Pendant la nuit ou en plein jour, des femmes enceintes, des 

enfants, des personnes âgées sans défense… des innocents payent de leur vie la richesse de leur pays 

convoité par les voisins et les grandes puissances. Douleur, stupeur et sentiment d’impuissance. On est 

là sans pouvoir réagir sauf d’une manière spirituelle. Si le pays est encore debout, cela est dû à la foi 
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du peuple et à la prière continue des fidèles, des communautés religieuses. Le nombre des militaires et 

d’autres troupes est en croissance visible. 
 

Dans ce contexte, nos Frères Assomptionnistes ont été touché profondément par l’enlèvement 

et l’assassinat de quatre religieux, le nombre des déplacés de guerre est en croissance, les difficultés 

pastorales pour atteindre les populations isolées par les rebelles sont majeures, etc. Les droits de Dieu 

et de l’homme comme image de Dieu sont bafoués. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Je partage ma profonde préoccupation avec vous et je vous invite à renforcer notre prière 

pour implorer du Seigneur le don de Sa Paix. Nos Sœurs et le pays de la R.D. Congo ont besoin de 

notre soutien spirituel et fraternel ! Mes Sœurs du Nord-Kivu, vous n’êtes pas seules ! Nous, toute 

notre famille religieuse, nous sommes de cœur et par la prière avec vous. 
 

Dans ce climat confus, il y a un signe d’espérance : la vie continue ! Malgré tout, nos Sœurs 

ainsi que d’autres religieux, religieuses, abbés continuent leur mission au service de ce peuple si 

éprouvé, par l’action et la prière. Nos Sœurs ont participé à l’initiative de l’USUMA (Conférence des 

Supérieurs Majeurs). Pendant trois jours (17-19 octobre), les religieux et les religieuses du diocèse de 

Butembo-Béni ont cessé toute activité apostolique afin de prier et de jeuner pour la Paix dans la région 

du Nord-Kivu et dans le pays. Toutes les structures sous leur responsabilité ont été fermées (écoles, 

hôpitaux, centres de spiritualité, etc). Vu leur nombre, cela a été impressionnant. La population s’est 

unie à leur démarche.  
 

 Dans la dynamique de notre préparation au Chapitre général de 2017, j’ai invité nos Sœurs de 

la R.D.Congo à vivre le thème du Chapitre : « Oblate de l’Assomption, porte l’Espérance de Jésus 

Christ à tes frères ». Leur peuple a besoin de cette Espérance. Dans ce contexte et dans tous les 

contextes de nos pays de mission, notre thème est prophétique ! 
 

A chacune d’elles et à chaque Oblate, j’adresse cette invitation : « Soyons des femmes 

d’espérance ! Soyons des prophètes de l’espérance ! ».  
 

A l’approche du mois de novembre, je souhaite à chacune : 
 

Bonne Fête de la naissance au Ciel du Père d’Alzon ! 

Bonne clôture de l’Année Sainte de la Miséricorde ! 
 

 

Paris, le 22 octobre 2016                                                           Sr Felicia GHIORGHIES 

Supérieure générale 

 

Face à la situation croissante 

de violence et d’insécurité, 

nous avons dû prendre des 

mesures de protection : le 

transfert des enfants de 

l’orphelinat et la fermeture 

provisoire de la 

Communauté de Béni-Paida. 

Notre école et notre Centre 

de santé sont également 

fermés temporairement. Dès 

que les conditions seront 

favorables, avec la grâce du 

Seigneur, nous y 

reviendrons. 
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DATES COMMUNES 
 
 
 
 

 

 

 

 
Octobre  

21/10 :  Conseil 

  

Novembre  

01 /11 : Conseil 

04-06/11 :  Journées d’amitié – Maison généralice 
   

Décembre  

06-07/12 : Conseil 

  

 Sr Felicia 
 

 

04/09-18/10 :  Visite régulière Région du Congo-Ouganda 

07/11-04/12 :  Visite Asie (Chine, Corée, Philippines) 

16-18/12 :  Chapitre local Maison généralice 

  

Sr Mado   

04/09-31/10 :   Visite régulière au R.D. Congo 

08-17/11 :  Assemblée générale CORREF - Lourdes 

  

Sr Monica 
 

 

19/09-04/10 :    Conseil d’Administration - Maison « Ste Marie », Barati (Roumanie) 

10-14/10 :  Visite régulière Kadiköy (Turquie) 

24/10-13/12 :  ARRIA 
 14-24/12 :    Marché de Noël - Mairie du XVème 

  

Sr  Christophe  
 

 

19/09-07/10 : Visite régulière Italie 

11/10 : Conférence des Tutelles Bordeaux 

15-16/10 : Le Mesnil St Denis - Fête des 100 ans de Sr M-Cirilla Knafelc 

18/10 : Réunion pour le Marché de Noël1- Mairie du XVème 0 

23-31/10 : Assemblée Régionale et Forum Région France - Nîmes 

09/11 : UNESCO 
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10/11 : Conférence des Tutelles Evry 

15/11 : Conférence des Tutelles Ile-de-France 

24/11 : Conférence des Tutelles Paris 

26/11-04/12 : Chapitre local - Le Bouscat 

  

Sr Gemma 
 

 

25/09-20/10 :    Visite régulière  Roumanieommunauté de Lille – Région France 

11-17/11 :    Visite régulière  Plovdiv (Bulgarie)mmunauté  
 21-23/11 :    Formation Archivistes  de l’Eglise de France 

 26/11-05/12 :    Visite régulière  Le Bouscatmmunauté  
  

 
 

 
 
 

 
 

 

 

Nos défunts 

 

 
 

 

 

Sr Claire LOTTIN Nîmes France 

Le papa de Sr Gloriose MUSIENENE 

Le papa de Sr Felicia GHIORGHIES 

Butembo 

Maison Généralice 

Congo-Ouganda 

France 

Le papa de Sr Marinela HAZU Barati Roumanie 

Un neveu de Sr Antonietta CERRONI Marcellina Italie 

Un neveu de Sr Devote KAHAMBU Maison Généralice France 

Le papa de Sr M. Seraphine MUKANKUBANA Kigali Rwanda 

Un frère de Sr Didina PAL Izvoare Roumanie 

Un neveu de Sr Clara COCHIORCA Izvoare Roumanie 

Une sœur des Srs M Pia et Lambertha GERRITSEN Hulsberg Pays-Bas 

Une sœur de Sr Margaretha VANDER RIJT Hulsberg Pays-Bas 

La maman de Sr Clarisse BUGENIMANA Nairobi Tanzanie-Kenya 
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La Maison généralice … au fil des jours 

 

 

es vacances d’été sont terminées. A vrai dire, elles sont déjà bien loin, au regard du rythme avec lequel 
chacune de nous, a repris progressivement le cours des activités communautaires, professionnelles, ou 

apostoliques. Cependant, en quelques lignes, revivons les moments et activités de ces trois derniers mois… 
 
 
 

 la Maison généralice depuis le mois de juin, les Sœurs probanistes poursuivent leurs activités : formation, 
sessions, visites, etc. 

 
2 juillet : Visite dans la Communauté des Orantes de l’Assomption à Créteil. Les probanistes sont 

accompagnées de Sœur Mado, pour un temps de partage fraternel avec les Sœurs. Elles rencontreront ensuite 
un groupe de 17 Religieuses de l’Assomption également en probation, toujours pour des temps d’échanges inter 
congrégation, le  8 juillet. 

 
9 juillet : le lendemain, les Sœurs rejoignent les autres familles de l’Assomption (Augustins, Petites 

Soeurs, Laïcs…) pour un temps de pèlerinage sur les pas du Père d’Alzon à Nîmes jusqu’au 13 juillet. Elles sont 
accompagnées par le père Jean Claude ERHART. 
Entre-temps les Sœurs de la Maison généralice participent à la retraite annuelle, prêchée par le père Claude 
MARECHAL, à Froyennes. 

 
12 juillet : Sr Christophe se rend aux Etats-Unis pour un congrès sur l’Education avec les Augustins de 

l’Assomption. Elle sera rejointe quelques jours plus tard, par Sr Félicia, au retour de sa visite fraternelle aux Pays 
Bas, au début du mois. 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
14 juillet : Fête nationale de la France. Les Sœurs peuvent admirer les feux d’artifices au pied de la  

Tour Eiffel.  
16 juillet : La Maison, s’équipe pour l’hiver : Grands travaux de remplacement de toutes les fenêtres du 

deuxième étage. 
 
23 juillet : Une veillée de prière est organisée 

pour la CLOTURE DE L’ANNEE MARIE CORRENSON dans la 

chapelle de la Communauté. Elle sera suivie d’une 

soirée récréative, animée par les probanistes.  

 
 
 

L 

A 

« Seuls 

 sont frères  

les hommes  

qui 

 collaborent » 
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Puis du Dies Natalis de Mère Marie Correnson, le 24 juillet. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

25 juillet : les probanistes repartent sur les pas du père d’Alzon à Paris. Cette fois-ci, elles sont guidées 
par sœur Irène. 
 

Ce mois de juillet a été particulièrement éprouvant pour nous tous,  et  pour la France en particulier. Nous avons 
été en grande union de prière avec toutes les victimes des attentats de Nice, et l’assassinat du père 
Jacques Hamel à Saint Etienne du Rouvray. 
 
 

e retour des Etats-Unis, Sœur Félicia,  accompagnée de Sœur Mado, effectue la visite régulière au Rwanda. 
Certaines Sœurs préparent leur départ en vacances : Sr Edouard Marie, Sr Iacinta. Sr Marlyn quant à elle, 

revient de ses vacances à Brazzaville. 
 

11-15 août : Départ pour le Pèlerinage National de l’Assomption à Lourdes. Les Sœurs Espérance, 
Marisa, Marlyn et Marie Christine ( Laïque  Associée) accompagnent les pèlerins dans le train des malades. 
Chacune rejoindra par la suite les différents services. A Paris, les Sœurs participent au Pélé fluvial à Notre Dame 
de Paris. 
 

20 Août : A Bacau (Roumanie), six Sœurs dont Sœur Félicia, célèbrent leur jubilé d’argent. 25 ans de 
vie religieuse, autour des parents, amis, et connaissances. 

27 Août : première profession religieuse des Sœurs à L’Hay les Roses. ThanhThuy, Huong, Xuli et Cairu 
font vœux de religion entre les mains de Sr Félicia. Nous les avons accompagnées par la prière et notre 
présence. 

 

30 Août : Clôture officielle de la Probation 2016. Départ progressif des Sœurs vers leur pays de 
provenance : Congo, Tanzanie, Chine, Viêt-Nam, Italie, Burkina Faso…. 
 
Septembre… 
 

4 septembre : canonisation de Mère Térésa. Nous avons la chance de suivre en direct chaque moment 
de ce grand évènement, sur KTO. 
 

Sr Gemma actuellement dans les Communautés de Chine,  ira en octobre, en Roumanie, pour la visite régulière.  
 

En cette nouvelle année, nous accueillons dans notre Communauté, Sr Marie Ludgère Coanon et Sr Cairu Tong. 
Sr Elisabeth Kahambu Muhonga, venue de la région Congo-Ouganda, nous fait la joie de nous rejoindre, mi-
septembre. 
 
L’année scolaire s’annonce en ce début du mois. Les Sœurs participent ici et là au lancement des activités 
scolaires, académiques ou pastorales. Les agendas se remplissent déjà de programmes divers!  
 
Pas étonnant de ne pas avoir ses crayons en place en ce moment… perdre un peu la main ! Passer la déprime 
« post vacance » et reprendre avec élan… Pour cela… 
 
Une belle rentrée à toutes ! 

     Sr Marlyn NGANZALI 

D 

J’ai constaté avec joie que, pour plusieurs Sœurs 
et laïcs amis-collaborateurs, ce temps a été vécu 
comme une vraie redécouverte de celle qui, en 
fidélité éprouvée à la mission confiée par le Père 
d’Alzon, nous a enfantés au pied de la Croix. 
   Sr Felicia GHIORGHIES 
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    A  TRAVERS  LE  MONDE 

 
 

 

 

 

CONGO KINSHASA 

 
 

 

 
U 15 au 22 août, toutes les Sœurs Oblates de l’Assomption de la Région étaient en retraite annuelle à 
Kimbondo. 

 
Comme de coutume chaque année, nous avons une retraite annuelle. Cette année, elle a porté sur la 
MISERICORDE. Ce thème a été choisi pour nous compte tenu de son actualité. En tant que « filles de l’Eglise », 
nous avons voulu nous unir aux intentions de l’Eglise universelle qui célèbre une année de la miséricorde 
décrétée le 8 décembre 2015 par sa sainteté le Pape FRANÇOIS. En outre pour consolider nos relations 
fraternelles dans nos Communautés, nous avons besoin de vivre la miséricorde.  
  

Le prédicateur de notre retraite, le père Dieu Donné MAKWALA de la Congrégation des  Pères Blancs a jeté un 
bref regard sur l’histoire de l’Eglise pour nous parler de l’époque à partir de laquelle Elle a témoigné de sa 
nouvelle conception de la miséricorde. C’est à partir du Concile Vatican II que l’Eglise s’est présentée comme 
une Mère très aimante, bienveillante, patiente, pleine d’indulgence et de bonté. « Nous voulons une Eglise 
ouverte à ses fils égarés», propos du pape Jean XXIII et Paul VI de renchérir « La règle de notre Concile a 
été avant tout la charité ». 
  
La retraite loin d’être un passe-temps disait le Père est un temps de « mise à l’écart » par rapport à nos 
activités quotidiennes, pour nous abandonner entièrement au Seigneur. Les trois sens bibliques de la retraite 
trouvent leur fondement dans ces trois attitudes qu’il nous a recommandées pour bien être à l’écoute du Maître :  

 

 

-Nous retirer comme des disciples (Mt 6,6-13 ; 30-31)  
-Faire silence. Dieu s’est révélé au prophète Eli dans une brise légère (1R 19, 9-13 ) 
-Tout quitter à l’instar de Moïse devant le buisson ardent et nous présenter à Dieu tels que nous 

sommes car il nous connaît  plus que nous-mêmes Exode (3, 1-6). 
 

Avec le père, nous avons plongé dans « l’eau profonde de la miséricorde » pour capturer ce gros poisson de la 
Miséricorde Divine que le Père a défini par les mots mêmes de Saint Thomas D’Aquin comme étant le propre 
de Dieu. Dieu n’est Dieu que par sa capacité de pardonner, d’aimer et de patienter. La miséricorde fait appel à 
l’amour. Un miséricordieux est amoureux. Dieu est plein d’amour c’est pour cela qu’il est miséricordieux (1Jn 4, 
8). Dieu est Amour, il a manifesté sa miséricorde dans l’histoire du salut, de Jonas  (chap. 3 et 4) jusqu’à nos 
jours (Jn. 3, 16). La miséricorde de Dieu se prouve dans son souci de sauver toute l’humanité car il ne veut pas 
qu’un seul de ses enfants s’égare (Mt. 18, 14). 
  
Le Père a éveillé nos consciences à l’existence du péché dans nos vies. Ce dernier est un obstacle à la 
miséricorde de Dieu. «  Dieu qui nous a créés sans nous ne peut nous sauver sans nous » (St Augustin). 

D 
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Pour bénéficier des grâces de la miséricorde, le Père nous a exhortés à mener une vie cohérente par rapport à 
nos engagements, à éviter de nous obstiner dans le mal et de vivre une vie sans Dieu. Ensemble choisissons de 
servir Dieu comme Josué. (Josué 24, 14-16) 
  

Nous sommes réconfortés par Dieu qui pardonne nos péchés malgré leur ampleur. Toutefois nous ne devons 
pas oublier que notre entêtement dans le mal peut provoquer sur nous la colère du Seigneur. (Jonas 2 et 3). 
Dieu reste fidèle malgré nos infidélités. Nous sommes interpellés sur notre capacité de répondre à la fidélité de 
Dieu. « Evitons de considérer nos faiblesses comme des points d’exaltation » a martelé le père. Si nous sommes 
fidèles dans les petites choses, nous le serons aussi dans les grandes. L’Eglise poursuit son œuvre de 
miséricorde à travers le sacrement de réconciliation. Ce dernier n’exclut pas la réparation.  

 

Dans sa miséricorde Dieu ne s’enferme pas sur lui-même, il sort pour nous rencontrer, pour nous ramener à lui. 
Une question a retenu notre attention : sommes-nous ouverts à nos frères et sœurs qui s’approchent de 
nous ou qui nous fuient ? D’où l’exhortation à vaincre la peur qui nous renferme sur nous-mêmes. 

 

La miséricorde de Dieu se manifeste en Jésus-Christ, lui qui vient pour détruire les œuvres du diable. Consacrés 
à la suite du Christ nous sommes appelés à œuvrer pour la même cause. Pour y parvenir nous devons imiter le 
comportement du Christ. 

 

Nous n’étions pas en mesure « d’atterrir » en toute quiétude sans l’intervention de notre Mère la Vierge Marie 
modèle par Excellence de la miséricorde. Imitons son exemple d’attachement à Jésus-Christ et son abandon 
total à la volonté de Dieu. L’invitation à collaborer au plan du Salut de son Fils avec tous les risques que cela 
comporte nous a été lancée. 

 

Ensemble luttons contre l’intolérance, les jalousies, les critiques négatives, la désobéissance, la colère, les 
mensonges, l’obstination dans le mal, l’orgueil, et œuvrons pour un monde de paix, joie, pardon, correction 
fraternelle, vérité, justice,  respect mutuel, bonté, tolérance, serviabilité, humilité et vivons l’entraide mutuelle pour 
ainsi donner sens à notre Consécration.  

 

Le père Achille A.A. qui s’est associé à nous pendant notre temps du désert nous a,  lui aussi, tout en méditant 
pour lui-même,  soutenues  dans notre démarche de la miséricorde à travers ses homélies pendant les messes 
qu’il présidait et durant le sacrement de réconciliation. Cela confirme ce que stipule notre Règle de Vie au n° 58 
« Dans un esprit d’équipe qui reconnaît à chacun sa juste part de responsabilité et d’autorité, nous 
collaborons avec laïcs, prêtres, religieux et particulièrement avec les Pères de l’Assomption ». 

 

Notre retraite s’est terminée par une messe qui a été présidée par le père DIEU DONNE MAKWALA et concélébrée 
par le père Achille au cours de laquelle nos six jeunes Sœurs ont renouvelé leur engagement à la suite du 
Christ.  
 

Après la messe , un repas fraternel nous a unis autour d’une même table avant de regagner nos 
Communautés, tout joyeux d’avoir expérimenté la miséricorde de Dieu.            
 

 

 Sœurs Oblates de l’Assomption  

Région de Kinshasa   
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CONGO OUGANDA 

 

 

 
algré la situation d’insécurité et le massacre de la population qui se vit et s’accentue, 

depuis bientôt trois ans, à Mbau,  à Oicha, à Beni et dans la Province Orientale, et 

malgré la peur que cette situation engendre, la Supérieure générale des Sœurs Oblates de 

l’Assomption, Sr Felicia Ghiorghies, accompagnée de son Assistante, Sœur Madeleine Kambumbu, 

n’ont pas hésité à effectuer leur visite dans la Région du Congo-Ouganda. 
 

 

Cette présence de nos Sœurs parmi nous, présence qui a surpris positivement aussi bien les 

Sœurs, que la population du milieu informée, les unes à la messe et les autres par la voix des ondes, en 

particulier la Radio Moto, médias des Pères Assomptionnistes, témoigne de l’amour sans condition, de 

la compassion profonde à l’égard des Sœurs dont elles ont la charge. Comme Jésus, le Bon Berger, 

elles sont venues partager notre condition de vie, nous écouter, en vue de nous réconforter et de nous 

redonner foi et espérance en Dieu qui n’abandonne jamais les siens. 
 

 

 

Le 8 septembre 2016, la Région du Congo-Ouganda a 

profité de la présence de la Supérieure Générale pour : 

Accueillir les vœux perpétuels de neuf Sœurs (Srs 

Espérance Khavugho Kavughe Matumaini, Marie 

Desanges Soki Saasita, Anuarite Katya Mwenge, Anuarite 

Masika Sivunava,  Espérance Kavugho Matambo, 

Consolata Bira Mbusa, Devote Katya Kataliko, Amani 

Kavugho Katasohire, Mwengesyali Kyakimwa. 

rer le Jubilé d’argent des cinq Sœurs (Srs Jeanne 

Kamala, Josephine Mantombela, Jeanine Kwalikwalava, 

Béatrice Mughasu, Sr Anne Marie) au sein de notre 

Congrégation. 

La messe a été présidée à la grande chapelle de 

Mapendano par son Excellence Monseigneur 

SIKULI PALUKU Melchisédech, Evêque du 

Diocèse de Butembo-Beni, entouré d’une 

cinquentaine des prêtres.  
 

 

Dans son homélie l’Evêque a d’abord parlé 

du contexte général de notre Eglise particulière 

à savoir la souffrance de nombreuses familles vivant 

le déplacement forcé en dehors de leur milieu de vie habi- 

tuel, contexte selon lequel nous vivons deux événements joyeux :  

la fête de la Nativité de la Sainte Vierge Marie, la profession perpétuelle et le jubilé d’argent de nos 

Sœurs. L’Evêque nous a invités à la joie par la naissance de la Vierge Marie, la profession perpétuelle 

et le jubilé d’argent de nos Sœurs. Il nous a rappelé que « dans l’histoire de notre salut, Marie est 

considérée comme l’étoile du matin qui annonce l’aurore, l’arrivée du soleil, notre Sauveur de justice. 
 
 

La naissance de celle qui sera la Mère de Dieu inaugure l’histoire du Salut, l’union du Verbe 

avec la chair. C’est grâce à  la naissance de la Vierge Marie que nous pouvons dire chaque jour, « le 

Verbe s’est fait chair et Il a habité parmi nous ». La joie de fêter la Vierge Marie vient de la 

reconnaissance contemplative de ce que Dieu a accompli en Marie et par Marie. « Le Tout Puissant fit 

pour moi des grandes choses, saint est son nom » chantera Marie dans son Magnificat. C’est la même 

grâce faite à nos Sœurs jubilaires et à celles qui prononceront leurs vœux perpétuels. C’est la même 

joie qui nous réunit ici. 

M 

Célébrer le Jubilé d’argent de cinq Sœurs (Sr Jeanne Kamala, Sr Josephine Mantombela, Sr Jeanine 

Kwalikwalava, Sr Béatrice Mughasu, Sr Anne Marie) au sein de notre Congrégation 
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Le Seigneur a choisi nos Sœurs. En elles, Dieu a commencé visiblement son œuvre le jour où 

Il les a regardées dans le baptême et leur a demandé de répondre à son appel. L’initiative vient de 

Dieu. C’est Lui qui appelle. Nous savons que lorsque Dieu nous choisit, il ne nous canonise pas. Nous 

restons pécheurs  à  la  différence de Marie qui dès sa conception a été préservée du péché. Cependant, 

la miséricorde du Seigneur, sa tendresse, son amour nous font aller de l’avant. C’est pour cette 

raison que nos Sœurs aujourd’hui peuvent se présenter devant l’Eglise pour se consacrer 

définitivement à Dieu. Notre joie d’aujourd’hui qui est en même temps notre action de grâce, c’est de 

reconnaître et d’accueillir cette Miséricorde Divine. Ce que Dieu a commencé en elles, son travail, Il 

le continuera jusqu’à son achèvement c'est-à-dire jusqu’au jour où viendra le Christ Jésus ». C’est par 

ce souhait que l’Évêque a terminé son homélie. 
 

 

Différents mots de circonstance ont clôturé la messe suivie d’un repas fraternel. 

 

Malgré la saison des pluies, la danse a réjoui les invités. Le 27 

août 2016, à la fête de Sainte Monique, une trentaine des 

jeunes Sœurs avaient déjà renouvelé leurs vœux pendant la 

retraite annuelle. L’Abbé Augustin du Diocèse de Nyangara, 

qui avait prêché la retraite, avait exhorté nos Sœurs à ne pas 

éteindre le feu que le Seigneur a allumé en elles depuis le 

baptême. Cela est l’œuvre du Seigneur. Mais il ne le fera que 

si les Sœurs s’ouvrent à Lui, à  la puissance de l’Esprit Saint 

capable de nous transformer. 

 

 

Aussi, dans le cadre de la collaboration avec 

nos Pères Assomptionnistes, à la date du 28 août, 

fête de Saint Augustin, pendant que nous étions 

toujours en retraite, nos Sœurs Oblates de 

l’Assomption au nombre de 6, (dont la première 

Togolaise) et 13 frères Assomptionnistes ont émis 

leurs vœux temporaires ensemble dans la grande 

chapelle de Mapendano.  
 

La messe a été présidée par le Père Protais KABILA,  

Provincial d’Afrique. Dans son homélie, le Père a  

insisté sur la vie centrée sur le Christ. « Imitez le Christ en tout », nous a-t-il dit. « Ne vous laissez pas 

emporter par les maux qui gangrènent le monde aujourd’hui : l’argent, le pouvoir, les honneurs. 

Soyez de vrais prophètes de Jésus Christ. Comme le Père d’Alzon, soyez le défenseur du droit de 

Dieu dans ce monde où le droit de l’homme est bafoué ». 
 

Le 4 octobre 2016, après la visite régulière des Sœurs de Musienene et de Butembo, la 

Supérieure Générale est partie visiter nos Communautés de l’Ouganda. Elle n’a pas pu se rendre chez  

nos Sœurs de Beni et de Mangina  en raison de l’insécurité qui y règne. 
  
Son exhortation à toutes les Sœurs : « Visons toujours la qualité, l’excellence dans notre vie, 

dans nos communautés et dans nos apostolats. N’oublions pas la solidarité avec les plus pauvres, les 

déplacés de guerre. Portons l’espérance de Jésus-Christ à nos frères. Soyez des femmes d’Espérance ! 

Soyez des prophètes de l’Espérance ! ». 

SR AGNES VIHAMBA,O.A. 
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FRANCE 

 
 
 
 
 
 

u 9 au 14 juillet 2016, en Inter-Assomption, nous avons fait le pèlerinage « Sur les pas du Père d’Alzon » à 
Nîmes. Les participants venaient de divers horizons : laïcs de l’Assomption de France et des Etats-Unis, 
novices  des Petites Sœurs, novices des Augustins de l’Assomption, Probanistes des Oblates et aussi 

quelques Frères Assomptionnistes de la Corée. Pendant ces cinq jours, nous avons pu effectuer un « retour à la 
source » de notre histoire Assomption par la découverte ou la redécouverte des lieux importants de nos 
fondateurs et de nos fondations.   
 
 

Le pèlerinage a commencé par la célébration de l’Eucharistie, présidée par le père Jean-Claude, maître des 
novices assomptionnistes et notre guide, dans la chapelle des Oblates de l’Assomption, où reposent les corps de 
nos fondateurs : le Père Emmanuel d’Alzon et Mère Emmanuel-Marie Correnson.  
 

Après ce repas spirituel, nous nous sommes réunis pour la présentation des participants. Ainsi, la parole fut 
donnée à Sœur Claire RABITZ, ancienne Supérieure générale et Supérieure locale de Nîmes, qui nous a fait un 
bref historique de la chapelle. Elle nous a aussi guidés pour la visite du musée, mémoire du père d’Alzon. Là,  
nous pouvons revoir toutes les étapes de sa vie. 

 
 

Le lendemain, sous le « doux » soleil de Nîmes, avec le père Jean-Claude, nous avons visité beaucoup de lieux 
dans Nîmes, lieux qui ont marqué la vie du Père d’Alzon et l’histoire de la famille de l’Assomption comme l’ancien 
Collège de l’Assomption où le Père d’Alzon a fondé les Frères Augustins de l’Assomption. Nous pouvons 
remarquer que la collaboration entre laïcs et religieux s’est établie dès le début de la fondation. Nous 
avons visité l’église sainte Perpétue et sainte Félicité, la Cathédrale, lieu où le Père d’Alzon a beaucoup servi 
au sein de son diocèse. Nous sommes allés à l’Enclos Rey, la rue dans laquelle le père Etienne Pernet a reçu 
l’intuition de fonder les Petites Sœurs et dans bien d’autres lieux. 
 

Les jours suivants, nous avons emprunté le bus pour aller au Vigan. Ainsi, nous avons découvert  la Condamine,  
maison natale du Père d’Alzon. Nous avons eu la joie de célébrer l’eucharistie à l’église Saint Pierre où le Père 
d’Alzon a reçu le baptême, le 2 septembre 1810. Nous savons bien que pour le Père d’Alzon cette naissance 
dans l’Eglise du Christ est beaucoup plus importante que celle du monde. Célébrer l’Eucharistie dans cette 
église a donc pour nous beaucoup de sens.  
Fortifiés par la nourriture spirituelle et corporelle, nous sommes donc allés à Rochebelle, lieu de fondation des 
Oblates de l’Assomption, pays des simples Cévenoles devenant des Oblates fortes et solides pour la mission. 
Les propriétaires nous ont accueillis à bras ouverts, ils sont très fiers d’habiter une maison chargée d’histoire et 
quelle histoire ! Après Rochebelle, nous nous sommes dirigés vers La Valette. Là aussi,  l’accueil a été 
chaleureux, le propriétaire nous a servi du jus de pommes tout frais, de son champ.  
 

A son tour, le château de Lavagnac a su aussi recevoir ses pèlerins malgré son état décadent. Monsieur Bals, 
né au château, très attaché et dévoué au Père d’Alzon, a été notre guide. C’est dans ce château qu’Emmanuel 
d’Alzon a reçu l’appel de Dieu et c’est de là qu’il partit en cachette pour le séminaire de Montpellier.  Comme si 
nous voulions le suivre, nous avons fait un bout de chemin avec lui. Ainsi, nous sommes allés, nous aussi, à 
Montpellier, non pas au séminaire, mais dans la Communauté des Frères Assomptionnistes. Là, les Frères,  les 
Religieuses de l’Assomption et les laïcs nous ont reçus avec beaucoup de fraternité, beaucoup de joie ! 
 

Notre pèlerinage approche de sa fin avec les dernières visites, Rochefort et le musée du désert (lieu de 
mémoire des protestants). Rochefort est un  lieu de pèlerinage dédié à Notre Dame de Grâce où le Père d’Alzon 
est allé plusieurs fois avec les religieux, les professeurs, les élèves. Le soir du même jour, nous avons eu la joie 

D 

Baptistère 

du  Vigan  
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de rencontrer un pasteur qui est venu à l’Institut d’Alzon, nous parler de son Eglise. Rendez-vous important pour 
nous Oblates, ouvrières de l’Unité.  
 

Avant la messe d’action de grâce qui a eu lieu dans la chapelle des Oblates, présidée par le Père THIBAUT, 
Assomptionniste de Nîmes ayant aussi fait tout le parcours du pèlerinage avec nous, nous avons eu un temps 
d’évaluation de notre groupe. Nous avons vu combien notre pèlerinage a été bénéfique. Le Père d’Alzon, 
homme de foi et de prière, était un homme tout donné au service de l’Eglise de son temps. Sa foi se voit 
particulièrement dans sa manière de vivre les épreuves. Cet homme, passionné du Christ et de son Règne, 
intensifie d’une manière plus belle sa relation avec le Christ et transforme les épreuves en lieu d’apostolat 
profitable pour tous. En effet, c’est pendant cette période, éprouvé par la maladie, que le Père d’Alzon a laissé 
ses plus belles pages spirituelles. Ses fils et ses filles peuvent ainsi les lire, se les approprier, et en faire goûter 
les fruits à ceux qu’ils rencontrent. 
 

Ce pèlerinage a donc été jalonné de beaucoup de rencontres. Ce fut un temps très important et profitable pour 
tous, laïcs comme religieux (euses). Il nous a permis de faire un déplacement physique et spirituel. Pendant ces 
cinq jours, nous avons vécu la grande joie de nous retrouver en « Inter », en famille de l’Assomption. Ce lien 
qu’ont vécu nos fondateurs à l’origine de nos fondations continue à se perpétuer aujourd’hui dans nos familles 
religieuses.  
 

Quelle merveille ! Merci Seigneur ! 
      Les PROBANISTES 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 S U R  L E S  P A S   

 

 

D U  P E R E  D ’ A L Z O N  
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 Session Inter-Assomption 
  

 

 Une belle idée ! 
 

 

 
 

 
 
 
 

u 22 au 23 juin 2016, les jeunes Sœurs en préparation aux vœux perpétuels de trois Congrégations de 
l’Assomption (RA, OA, Petites Sœurs) ont eu l’opportunité de vivre une expérience inter-Assomption. La  
rencontre s’est élargie avec la présence des Sœurs Augustines de Notre Dame de Paris, en projet de 

fusion avec les Religieuses, et les Sœurs missionnaires du Cap. Ce fut un grand moment de connaissance 
mutuelle, d’amitié et d’ambiance fraternelle.  
 

- La première journée fut consacrée à la découverte de nos histoires : histoire de nos vocations 
personnelles, de nos Congrégations et les relations entre nos fondateurs à l’origine de nos Congrégations. 
 

A l’issue du partage sur l’histoire de nos vocations personnelles, nous avons reçu comme bonne nouvelle que 
chacune de nos vocations est un don de Dieu et elle est unique. Notre « OUI » à la suite du Christ est source 
de joie pour nous et pour ceux qui nous entourent. De même, nous sommes convaincues que nos charismes 
sont des trésors pour nos familles religieuses, pour l’Eglise et pour le monde. En effet, chaque Congrégation a 
essayé de présenter son charisme avec créativité, ce que nous avons beaucoup apprécié. Nous avons pu déceler 
la spécificité de chacune et des éléments qui nous sont communs. Dans cette diversité, nous y voyons une 
complémentarité pour l’extension du Règne de Dieu. 
 

A la fin de la journée, sœur Thérèse MAYLIS nous a fait écho de ce que nos fondateurs ont vécu ensemble à 
l’origine de nos Congrégations. Nous avons été touchées par le lien d’amitié, l’entraide humaine et spirituelle. 
Nous avons remarqué que, même dans les difficultés, Dieu était à l’œuvre pour susciter de nouvelles énergies.  
 

- La deuxième journée a consisté à approfondir les trois pôles de notre vie religieuse : vie de prière, 
vie communautaire et vie apostolique. Chaque thème a été travaillé par deux groupes différents. Chaque 
groupe était invité à en tirer des convictions, des joies, des transformations, mais aussi des questions qui nous 
habitent.  Comme conviction, nous avons unanimement reconnu que la prière est une force, source de vie et 
de joie pour notre vie consacrée et pour notre mission. Nous sommes également conscientes de la présence de 
Dieu qui nous transforme et nous ouvre à la vie fraternelle. De concert, nous avons soutenu que la 
communauté est le premier lieu de mission et école d’amour. Nos différences qui deviennent richesses et 
complémentarités fortifient l’esprit de famille. 
 

Durant cette rencontre, la prière a eu aussi une place importante. En effet, La session a commencé par une 
prière d’ouverture au cours de laquelle chacune a été invitée à dire son nom puis à l’inscrire sur une main ou 
un pied qu’elle choisit comme symbole de son « OUI » à la suite du Christ.  
 

Une belle célébration eucharistique, présidée par le père NICOLAS POTEAU, Assomptionniste, a clôturé la 
session. L’Evangile choisi à cette occasion était celui du sel et de la lumière ; ainsi ces symboles nous ont été 
donnés pour nous rendre plus conscientes de notre mission de témoigner au monde d’aujourd’hui. Enfin, un 
repas interculturel et festif a renforcé nos liens fraternels ; nous avons pu goûter à fond l’esprit de famille à 
l’Assomption. 
 

Nous disons un grand merci à nos responsables pour cette belle idée qu’est la session inter-Assomption à cette 
étape importante de notre vie. Notre souhait est de multiplier ces types de rencontres pour plus de 
connaissance mutuelle. Ainsi nous pouvons envisager davantage comment travailler ensemble pour l’extension 
du Règne.   
      Les PROBANISTES OA 

  

D 
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ITALIE 

 

 

 
 

ette année, comme l'an dernier, j’ai été invitée par Don David BARILI et Don Paolo TONGHINI à 

participer à des activités d'été de l’Unité Pastorale de quatre paroisses. Cent cinquante jeunes et 

plus de quarante animateurs composaient le groupe.  
 

- Le titre du GREST était:  

 

un mot qui veut donner une orientation claire à l'été qui va commencer : de ce côté et non pas d'un 

autre. Cela peut être dit aussi d’une intuition, celle d'un but précis, que nous sommes sûrs de rejoindre  

à la fin du voyage. Pour se mettre « en voyage » nous sommes invités à laisser de côté quelque chose 

avant de prendre le chemin : pour partir plus légers et laisser les nouveaux pas que nous sommes en 

train de poser, les nouveaux vœux que nous sommes en train de rencontrer pour remplir nos regards, 

nos souvenirs et nos journées.  
 

-  Le sous-titre :       (Lc.9, 56)  et ils s’approchèrent d’un 

autre village.  
 

L'invitation est de prendre la route, de faire un voyage, simplement poussés par un désir ou appelés 

par un autre / Autre. Bien que "partir soit un peu mourir » car on laisse derrière nous la certitude des 

lieux et des affections, le voyage mène à la redécouverte de quelque chose de profond, jusqu’à la 

racine de nous-mêmes. Le passé, le présent et l'avenir sont étroitement liés aux pas que nous faisons : 

Sommes-nous prêts à accueillir cette invitation précieuse d’aller vers Jérusalem comme ont fait les 

disciples? Ils ne comprenaient pas tout, ils ne savaient pas ce qu'ils trouveraient au but, mais la 

confiance était grande et ils se sont mis en chemin! 
 

-  LE LOGO : c’est précisément les mots du titre qui, en se gonflant, remplissent d'air le ballon 

de notre montgolfière et nous permettent de voler haut. Mais si nous regardons de près, le château qui 

abrite nos compagnons de voyage rappelle aussi un navire : Sommes-nous en train de voler ou bien 

naviguons-nous ? Est-ce des nuages qui nous entourent ou bien les vagues de la mer ? Scrutons 

l'horizon, étendons notre regard au-delà des nuages et regardons la carte. Sommes-nous prêts à nous 

laisser porter, avec la confiance et le courage des voyageurs, dans cette nouvelle aventure d'été? 

 

Les 150 jeunes divisés par groupes, portaient les couleurs des continents :  

 

C 
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 Le matin, la danse « Par ici » nous  réunissait  tous dans le champ de l'oratoire et on chantait les 

hymnes nationaux de chaque continent ; après, nous allions tous dans l'église pour la prière du matin, 

préparée à la lumière de textes bibliques choisis. Moi j'animais la prière à la guitare. Après, nous 

revenions à l’oratoire et nous faisions des jeux et des ateliers. Deux fois par semaine, les jeunes sont  

allés à la piscine parce que la chaleur de la vallée du Pô était très forte. Bien sûr, j’allais à la maison 

me reposer un peu. Au cours du GREST, nous avons visité aussi les paroisses de Casaletto, Salina et 

Bellaguarda.  
 

Ainsi se sont écoulées les cinq semaines du camp, entre la prière, des jeux éducatifs, des ateliers et 

d'autres activités. Mais ce qui a été le plus fort, c’est le rapport d'amitié qui s’est instauré entre les 

filles et leur famille.  

         Sr Luisa DRAGO 

 

 

 

 

 

 

                       
 
 
 
 
 
 

e groupe de 70 Jeunes, toujours guidés par Don David BARILI est parti le 16 juillet au matin, 

après la messe célébrée dans la paroisse de Pomponesco en présence de tous leurs parents. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

L 

Eglise de Pomponesco 

Casquettes  

bleues pour le groupe Europe, 

jaunes pour l’Asie, 

rouges pour l’Afrique 

et vertes pour l’Amérique. 

Tous ont un T-shirt blanc  

avec l'emblème du GREST. 

J'étais dans le car avec une cinquantaine 

d'entre eux. Don David, accompagné de 

quelques garçons a suivi avec sa propre 

voiture et un papa avec quatre autres, dans 

une camionnette transportant tout le matériel 

qui servira pour le camp. Après quelques 

heures de voyage, nous sommes finalement 

arrivés à Pozza dans "Villa Bacchiani" qui 

nous a hébergés pendant une semaine. 
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La petite brochure du camp, préparée avec diligence, contenait les règles et l’esprit du Camp ainsi que 

les prières du  matin, celles du soir et d’autres comme le Salve Regina, l'Angélus, les Actes de foi, 

d'espérance et de charité ... afin de faire participer tous les jeunes. 
 

Le premier jour, il y a eu une simple présentation du groupe avec la projection du film "La Fabrique 

du chocolat" qui a été le fil conducteur du camp:  

 

"Même pas pour tout le chocolat du  monde."  

 

Charlie Bucker est un pauvre garçon qui vit dans une maison minable avec ses parents et ses quatre 

grands-parents. Il aime le chocolat, mais la pauvreté de la famille lui permet d’en manger qu’une 

tablette par an, comme cadeau pour son anniversaire. Willy Wonka, le plus célèbre fabricant de 

chocolat dans le monde, a caché dans cinq barres de chocolat (qui peuvent être trouvées partout dans 

le monde) autant de pièces d'or, et ceux qui les trouvent auront la chance de visiter la grande usine et 

de gagner un prix spécial.  

 

Dans cette première partie de l'histoire nous réfléchissons sur le choix des douze par Jésus.  

 

L'histoire continue. Après l'annonce du chocolatier, tous, avec frénésie, se précipitent pour acheter 

des tablettes de chocolat.  
 

Nos Jeunes, au contraire, réfléchissent plutôt à l’Annonciation et nous commençons des excursions 

pour découvrir la beauté de la nature.  
 

Les cinq garçons qui trouveront les plaques d'or, doivent le signaler à l'usine. Seul l’enfant pauvre est 

en mesure d'arriver à la fin du parcours, les autres un peu gâtés, avides et savants, sont éliminés. 

Mais pour recevoir en héritage l’usine, notre ami Charlie doit quitter sa famille.  C’est alors qu’il dit: 

« Même pas pour tout le chocolat du monde. » Mais Charlie parvient à conquérir le cœur de Willy et 

à rétablir la relation que le prestigieux chocolatier avait interrompue avec son père. A la fin, toute la 

famille de Charlie va travailler dans l'usine et l'histoire se termine heureusement. 
 

Avec les Jeunes nous avons réfléchi à d'autres thèmes évangéliques (toujours en essayant de faire 

référence au film), comme la perle précieuse, l'institution de l'Eucharistie et autres. Un des points 

forts a été la préparation à la confession. Divisés par groupes d’âges (les petits, les moyens et les 

grands) ils venaient suivre chez moi une catéchèse selon les trois figures bibliques de  David, Judas et 

Pierre, puis Don David les attendait pour la confession. Tous ont  fortement apprécié ce moment de 

grâce et de miséricorde. 
 

 

Enfin, après de longues promenades et découvertes de la 

nature, entre jeux, soirées joyeuses  et  prières, nous avons 

terminé le camp dans la paroisse de Bellaguarda par la 

messe de la sainte patronne, Sainte Madeleine. Je remercie 

Dieu et ma Communauté qui m'a permis de passer ce temps 

avec les enfants et les jeunes de cette Unité Pastorale. Des 

remerciements particuliers à Don David BARILI, Don Paolo 

TONGHINI et Don Maurizio GERMINIASI. Que le Seigneur 

continue de guider leurs pas pour l’extension du Règne de 

Dieu. 

 
               Sr Luisa DRAGO de la Communauté de Marcellina 
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KENYA 

 

 

 

 

                 

                     

 

 

 

              

 

 

 

 
                Building a lovely Chapel 

 
tarting our new mission on 7/10/2014 we 

had our first house already on laid on the 

ground that is the house at the left hand. 

Working hand in hand with our Christian 

and friends we have managed to construct an 

up star house that is the one at the right 

hand side, of which the one on the ground 

level is our lovely chapel where our beloved 

friend Jesus Christ is present in the holy 

tabernacle. And those up are merely bed 

rooms. 

 

We were authorised to open this Chapel by 

our cardinal John Njue who handed us the 

official letter to open the chapel on 1st 

September, 2016.With great joy. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Therefore, the above mentioned Chapel was 

opened on 3rd September, 2016 at 5:00 pm; 

with the Holy Eucharistic Celebration that 

was led by Rev. Fr. Jacob Barasa in union 

with our beloved brothers the Augustinians 

of the Assumptionists who co-celebrated i.e 

Rev. Fr. Gulles Bullue and Br Sakawa  

Kennedy.  Later on, Rev. Fr. MesoPaluku 

came and joined us during the 

cerebration.“We very much thank our 

beloved brothers,  first of all for loving 

us, Caring about our well being in the 

Area and all the support and cooperation 

among us and with us both in joys and 

sorrows”. 
 

“Special blessings outside and around 

the chapel”, As the ceremony started from 

outside with an official opening prayer and 

blessing of the Chapel. Fr. Jacob officially 

opened the door for Christians to enter by 

cutting a ribbon. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
  Official handover of keys 

 
 

Mr Odhiambo who was engineer of the 

construction handed over officially the key of 

the new chapel to Sister Celestine Nasiali  

the Superior of the community on behalf of 
all Oblates Missionary Sisters of the 

Assumption. 

S 
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“Test and see that the Lord is good” 

 

Supported by her community members, Sr 

Clarisse, Sr Evelyne and Aspirant 

Clementine who made the day wonderful 

and colourful and a delegates from Arusha 

called Sr Antoinette who was so happy and 

excited that in her speech she thanked all 

Christians for having worked so hard to 

remove our sister from a boarding school life 

to a community life with Christ in their 

midst. This was a miraculous day as we all 

participated in the choir together with our 

small Christian community members 

called…..“Very beautiful” I tell you. “Test 

and see that the Lord is good” 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

“May God complete what he has started” 

 

 

 

 

 

 

 
 

This day marked their love for us and they 

very much promised to continue supporting 

us in all ways especially praying for our 

mission here at St John the Baptist Sub 

Parish Katua,-Njiru Parish. Also they 

expressed  their desire to have some times of 

adoration with us, which was an 

encouragement and a great values for our 

existence among them. “May God complete 

what he has started” said one the 

Christians. 

 

Sister Celestine Nasiali our beloved sister 

welcomed our invited guests on this special 

occasion and extended to them our sincere 

gratitude. She was so excited that she almost 

lacked what words to use, because her heart 

was full of joy. She promised cooperation 

between the sisters and our Christians, this 

brought hope too many who hand attended 

the occasion. 

To crown it all, we were very happy to have 

Christ among us, with  in us and around us, 

as our “Spirituality says”Christ centric. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

A good number of Christians and friends came 

to celebrate with us, and to witness the fruits of 

their hands, as they hand put in a lot of their 

efforts to words the construction of our Chapel. 

 

 

Written and Edited by Sr. Evelyne Kayesu O.A on behalf 

of the Community members Sr. Celestine the Superior,  

Sr, Clarisse and Aspirant Clemetine Thank you. 
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RWANDA 

 
 

 
 

 

 

e 11 Août 2016 nous recevions la visite de la Supérieure  Générale , Sœur Felicia, accompagnée 

de  son assistante Sœur Mado  et de la Supérieure Régionale Sœur Emmerentienne. 
   

            La Communauté OA de Rilima se trouve à 50 km de la ville de Kigali à l’Est du pays. C’est 

une Communauté de trois Sœurs - deux infirmières et l’économe du centre - dont l’apostolat est dans 

le Centre de Chirurgie Orthopédique pédiatrique et de réhabilitation. C’est un centre de référence 

pour  les services de chirurgie pédiatrique  du Rwanda. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
La durée d’hospitalisation est assez longue, trois mois et parfois même une année.   

 

Le centre assure des soins de qualité en chirurgie orthopédique, les enfants nous arrivent avec 

des graves malformations, désespérés, incapables de marcher, de s’asseoir, mais grâce à la chirurgie, 

notre médecin fait  des miracles pour les enfants et ils retrouvent l’usage de leurs membres. 
 

Vous ne pouvez pas vous imaginer la joie qui est dans le cœur d’un  enfant d’une dizaine d’années qui 

n’a jamais porté de chaussures et qui peut pour la première fois se tenir debout et mettre des 

chaussettes et des chaussures « Ta gloire Seigneur c’est l’homme debout »… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 
 

 
 

Cette enfant  s’appelle Juliette  et a été opérée dans notre centre. Elle  a passé  trois mois en 

hospitalisation et ses soins ont été payés par la FONDATION LILIANE. Quelle joie pour les parents qui 

ont vu leur enfant  guérie  de cette  malformation ! Comme vous voyez la joie de cette enfant, Juliette 

après la guérison. Les enfants arrivent à  s’accepter, à s’épanouir et à donner les témoignages de leur 

guérison. C’est notre joie de voir un enfant  guéri  qui amène un autre enfant handicapé pour lui 

montrer  où l’on peut  le soigner. 
 

La joie des Sœurs OA qui œuvrent dans cette maison, c’est la joie de toute l’équipe soignante. 

Rappelez-vous que les enfants que nous soignons sont les enfants les plus pauvres qui nous viennent 

L 

Nous accueillons  les 

enfants  de  la naissance à 

18 ans, souffrants de 

malformations 

congénitales des pieds, 

genoux, hanches, mains et 

aussi de séquelles des 

infections ostéo-

articulaires. 

La Joie partagée… 
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des quatre coins du pays. La plupart des parents sont incapables de payer les soins des enfants. Dieu 

merci  pour les Organismes qui les prennent en charge : Fondation Liliane, Centura Heath, Plan 

International, Handicap international, etc. 
 

Les enfants ne sont pas seulement soignés physiquement, ils sont aussi accompagnés 

spirituellement. Une Sœur est chargée de leur apprendre à prier, à animer des célébrations 

Eucharistiques chaque Dimanche et à leur faire des cours de catéchèse, de savoir vivre,…..  
 

Nous travaillons avec des Laïcs  de toutes religions et nous essayons de vivre en communion 

avec eux pour l’ART. Nous demandons votre soutien dans la prière  pour que nous continuions à faire 

notre apostolat avec amour et miséricorde pour étendre le Règne de Jésus dans les âmes.  

 

 

 
 
 

 Sr Delphine MUSABYIMANA O.A 
 

 

 

 

 
 

 

 

TANZANIE 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

i dear sisters am so glad to take this opportunity  
to share with you our joy of having two events  
which took place on august 7th, at St Jude. 

 
 

The first vows of Sr Caroline and the closing day of Marie Correnson.  
 
 

The mass started at 10.00 in the morning and was led by fr Gilles A.A and other three priests from Kenya.  
 

 

The novices from Orantes, Augustians of the Assumption and Oblates of the Assumption song for us nice songs 
for the mass. 
 

 

 

The mass continued as usual and during the mass, Sr Lea received the vows of Sr Caroline Sisters were happy 
to have a new member in our Region. 
 

After we had a presentation of mother Marie Correnson which was done by Sr Lea,  novice Lucy and Sr 
Michéline.  
 

It was really a joyful day for us as Oblates of the Assumption in the region of 
Tanzania; the faces of the sisters were shining. 
 

                                                                                                     Sister Regina MUTUA MBITHE 
From Olorien Community 

 

  

H 
The first vows of Sr Caroline 

Venez voir les miracles que Dieu opère à Rilima ! 
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                        ZOOM PAYS:  TANZANIE 
 

 
 
 

HABARI ZA ASUBUHI* 

__________________________________________________________________________ 
 

Trente six volontaires, six semaines de mission, trois équipes, un projet : 

améliorer les conditions de vie des élèves et des professeurs de l’école de 

Chekereni. Et de nombreuses valeurs mises en action, tels le partage, la 

bienveillance et la générosité. 

 

Animés d’une forte 

volonté d’apporter un 

vrai coup de pouce, 

nous sommes partis à 

trente six volontaires 

rejoindre les Sœurs 

Oblates de l’Assomp- 

tion dans le village de 

Chekereni, au nord de 

la Tanzanie. Dès la 

descente de l’avion, 

l’atmosphère est 

posée : l’accueil est 

chaleureux et ponctué 

d’embrassades et de 

sourires ! 
 

Pendant six semaines, 

du 4 janvier au 12 

février 2016, nous 

sommes trois groupes 

à nous être relayés 

pour faire sortir de  

 

terre des sanitaires à 

destination des profes 

seurs de l’école, le 

bureau du proviseur et 

apporter d’autres amé 

liorations au site. 

Avec l’aide précieuse 

des experts sur place, 

nous avons fait des 

fondations, du béton, 

monté des murs de 

briques, creusé des 

tranchées mais aussi 

mis en place des 

dizaines de chaines 

humaines, parcouru de 

nombreux kilomètres à 

brouette, porté pas 

mal de kilos de 

graviers/pierres/eau et 

tout ça « pole pole » 

(doucement) comme 
 

 

 

 

 

 

 

 

on dit là-bas ! Nous 

sommes arrivés, pour 

la plupart, un peu 

novices sur le sujet 

mais grâce à la 

patience et l’envie de 

partager des ouvriers, 

nous avons réussi à 

travailler main dans la 

main. Nous ne parlions 

pas la même langue 

mais par des gestes 

simples, des regards 

complices et une 

extrême bienveillance 

les uns envers les 

autres, nous nous 

comprenions et nous 

avons fini par tisser 

des liens forts ! 

Il y avait le chantier  

la journée et, dès la 
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fin d’après-midi, nous 

avions grand plaisir à 

retrouver Sœur Léa, 

Sr Séraphine et toutes 

les autres ! Chaque 

repas était un appel 

aux sens, Sœur 

Alexandrine a mis un 

point d’honneur à 

nous faire découvrir 

les spécialités locales. 

Un soir, nous avons 

même eu la chance de 

les accompagner dans 

des danses chaleureuses 

et des chants chargés 

de sens. Certains 

volontaires ont d’ail- 

leurs pu démontrer un 

vrai talent ! 

 

Afin de clore ce beau 

chapitre de notre vie, 

nous avons eu la 

chance d’organiser une 

kermesse avec les filles 

de l’école. Au program- 

me, différents ateliers 

« sportifs » organisés 

par tous les volontaires, 

tir à la corde, volley, 

jeu du foulard ou 

lipdub sur la musique 

« Happy », si repré-

sentative de notre beau 

séjour. Et pour ter-

miner, ce bel après-

midi de partage, 

distribution de bonbons, 

dans la joie et toujours  
 

 

 

la bonne humeur chère 

aux Tanzaniens ! 
 

Six semaines de 

partage et de Géné-

rosité…  

« Nous venons pour 

apporter notre Contri-

bution mais Finalement, 

nous recevons bien 

plus » C’est bien cela 

la philosophie de cette 

mission en Tanzanie ! 
 
 

      Volontaires  

Coup de pouce 2016 
 

 

 

 

 Bonjour en Swahili 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Focus Partenaire        

 

 

 

* OBLATES DE L’ASSOMPTION 

*Congrégation missionnaire présente    

dans 19 pays, 73 communautés. 

*15 Etablissements scolaires en 

Afrique 

*Présente depuis 1998 au nord de la 

Tanzanie à Arusha, Loliondo, Wasso 

*Partenaire de Coup de pouce depuis 

2007 au Rwanda et en Tanzanie. 

Focus Chantier 

*Construction et aménagement de 

bâtiments scolaires accueillant 150 élèves 

(minorité Massaï) à Chekereni. 

*Construction de sanitaires, bureau du 

proviseur, fosse sceptique, citerne de 

rétention d’eau. 

*3 missions, 36 volontaires. 


